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Frères et sœurs, si vous le voulez bien, commençons par l’Amour… 

            parce qu’au commencement de tout il y a l’Amour : 

                    Dieu-Amour-Créateur… 

            et c’est un Amour qui ne cesse jamais de nous accompagner… 

 

Voilà ce que nous a dit LA PREMIÈRE LECTURE, de l’Ancien Testament (Isaïe 66, 10). 

Frères et sœurs, écoutons… et contemplons… Accueillons cet Amour : 

  « Vous serez rassasiés de consolations… Vous serez allaités, portés sur la hanche, 

   caressés sur les genoux…Comme un enfant que sa mère console, 

        ainsi, je vous consolerai… Oui, je vous consolerai. » 

Donc, frères et sœurs, voici une première étape pour nous : laissons-nous aimer ! 

 

Ce passage du prophète Isaïe me rappelle ce moment - inoubliable pour moi - : 

        j’avais quel âge ? 5 ou 6 ans ? Une nuit, j’avais de la fièvre ; 

        eh bien, maman est venu mettre un lit à côté de mon lit, 

                           pour se coucher là et veiller près de moi ! 

        On n’oublie pas des moments comme celui-ci 

                           qui nous donnent la certitude d’être aimés… 

Eh bien, la certitude d’être aimés est donnée à tous, à chacun de nous : 

    elle nous est donnée par la mort d’Amour, pour nous, de Jésus en Croix. 

Et c’est NOTRE SECONDE LECTURE choisie dans le Nouveau Testament (Ga 6, 14 ) : 

   « Que la croix de notre Seigneur Jésus-Christ demeure ma seule fierté… 

     Ce qui compte, c’est d’être une création nouvelle ! » 

C’est encore St Paul qui écrit : « L’Amour du Christ nous étreint 

               à la pensée qu’un seul est mort pour tous… (2 Cor 5, 15) 

Et il ajoute : » Si quelqu’un est en Christ, c’est une nouvelle création ! (2 Cor 5, 17 )  

 

  Oui, frères et sœurs, Jésus est mort d’Amour pour chacun de nous… 

      pour nous entrainer avec Lui dans sa Résurrection, 

      pour faire de chacun de nous une création nouvelle dans la joie de L’ESPRIT, 

      un enfant bien-aimé du Père et un frère ou une sœur de tous… 

Regardez !    Il nous montre son Cœur,…  il nous donne son cœur,… 

            son Cœur à contempler,…  son Cœur à recevoir,… 

son Cœur d’où l’Esprit-Saint, le Consolateur, se répand sur le monde entier. 

          Et donc, rien, absolument rien, « ne peut nous séparer 

          de l’Amour de Dieu qui est en Jésus, notre Seigneur ! » ( Rom 8, 39 ) 

              CONSOLATION DES CONSOLATIONS : 

 Nous demeurons dans la Communion Trinitaire, et Elle demeure en nous ! 

 

Ainsi, amplifiant le message du prophète Isaïe, St Paul peut s’exclamer : 

« Béni soit le Dieu de toute consolation qui nous console dans toutes nos peines 

 pour que nous puissions consoler ceux qui sont dans la peine 

                        par la consolation dont il nous console. » ( 2 Cor 1 )                        Avez-

vous donc enfin compris ?... Au commencement, il y a l’Amour créateur, 

    et cet Amour créateur s’est fait pour nous Amour rédempteur, 

    et cet Amour rédempteur nous offre une éternité d’Amour avec Lui ! 



       En vérité, Dieu nous a créés pour un immense Amour, 

               pour un Amour éternel avec Lui et entre nous ! 

Et, c’est bien cela, frères et sœurs, que nous ne pouvons pas ne pas proclamer ! 

 

Frère Christophe, il y a une trentaine d’années, m’écrivait depuis Tibhirine : 

        « Je suis aimé, cette certitude m’oblige au Don. » 

Il aurait pu écrire : « Je suis aimé, cette certitude m’oblige à la Mission. » 

 

Et voilà, frères et sœurs, que nous arrivons à notre ÉVANGILE D’AUJOURD’HUI : 

LA MISSION….  Jésus avait déjà choisi ses douze apôtres, 

et voilà qu’il choisit soixante-douze disciples pour annoncer son Royaume… 

        Mais, frères et sœurs, si j’en crois le pape François, 

        nous sommes tous, aujourd’hui, envoyés en mission… 

        Dans une vidéo de 2021, il disait clairement : 

      « Jésus nous demande à tous - à toi aussi – 

        d’être des disciples-missionnaires… Es-tu prêt ? » 

Pour le pape François, le baptême fait de chacun de nous des disciples-missionnaires.  
  Ainsi, 10000 adultes baptisés à Pâques cette année, ça fait donc 10000 disciples-missionnaires ! 
 

C’est clair : nous avons reçu la CONSOLATION : 

            la certitude d’être aimés et d’être » une création nouvelle », 

et donc nous ne pouvons pas ne pas proclamer cette Joyeuse Nouvelle ! 

 

J’ai aimé cette définition de l’Église donnée par le pape Léon le lendemain même 

de son élection : « L’Église est une communauté d’amis de Jésus, 

             des croyants qui annoncent la Bonne Nouvelle. » 

 

Je voudrais préciser que le disciple-missionnaire a deux caractéristiques : 

L’HUMILITÉ et la JOIE selon l’Évangile… Comme Jean-Baptiste et comme Marie… 

Ainsi, ça sonne juste quand le pape Léon dit dans cette même homélie : 

        « Celui qui exerce un ministère d’autorité dans l’Église, 

             doit disparaître pour que le Christ demeure, 

             se faire petit pour qu’Il soit connu et glorifié. » 

 

Oui, nos ministères sont des ministères d’effacement devant le Ressuscité. 

Et puis, comme Jean-Baptiste et comme Marie, LA JOIE ! 

          Tressaillir et être comblé de joie parce que Jésus est là ! 
      Une joie telle… que certains se sentent appelés à un Amour exclusif pour Jésus, 

            cet Ami, qui a livré sa vie pour chacun de nous,… cet Amour d’Éternité ! 

Merci François d’avoir commencé ton service de pape 

               avec ton exhortation « la JOIE de l’Évangile », 

 et de l’avoir terminé par trois messages consécutifs sur la JOIE de la Résurrection ! 

 

        Jésus Sauveur, Toi qui es présent au milieu de nous, 

par cette Eucharistie, apprends-nous à nous laisser aimer…, à nous laisser consoler…, 

    apprends-nous à nous enthousiasmer pour ta « nouvelle création », 

    et fais de nous des disciples-missionnaires qui rayonnent ta Paix et ta Joie ! 


